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| ÉLECTIONS LÉGISLATIVES DU 5 MARS 1967 - XII®° Circonscription - Nord 


Vi RÉPUBLIQUE 
Candidat : Maurice CORN EITE 


Docteur-Vétérinaire à Bergues — Chevalier du Mérite Agricole 


> 7 Suppléant: J U les H O U C K ë 


Maire de Nieppe — Député Sortant 
Officier de la Légion d'Honneur 





Un contrat que vous ne voudrez pas rompre: 


M NOTRE CONTINUITÉ 
DANS L'ACTION ENTREPRISE 


| | 
POUR LA FLANDRE ET LA FRANCE | 





NOVEMBRE 1962 : À NIEPPE, après les élections, MM. J. HOUCKE et M. CORNETTE 
lisent un télégramme de félicitations: celui de l'Elysée 





AVRIL 1966: À LILLE, M. J. HOUCKE fait part au Chef de l'Etat FÉVRIER 1967: A BERGUES, dans une salle de la “Tête d'Or, 
de l'accord de M. CORNETTE pour prendre la relève M. J. HOUCKE transmet à M. M. CORNETTE 
et être candidat de la Vwe République. le dossier de la XIIwe Circonscription 


VOTRE CONTINUITÉ DANS LA CONFIANCE QUE VOUS NOUS TÉMOIGNEZ: 
Au referendum pour la Constitution de 1958 vous dites OÙI à DE GAULLE. 
Au referendum de 1962 pour l'Election du Président de la République vous dites OÙI à DE GAULLE. 
Aux Législatives de 1962 vous votez pour MM. J. HOUCKE et M. CORNETTE, candidats gaullistes | 
Aux Elections Présidentielles de 1965, vous votez, au 1‘ et au 2°° tour, pour DE GAULLE. | 
EN 1967 VOTRE CONTINUITÉ NE VOUDRA PAS DÉMENTIR LA NOTRE. 





Sciences Po / fonds CEVIPOF 





ULLE 


Électrices, Electeurs de la XIIM€ Circonscription, 








Oui, j'ai pris la décision, après en avoir pesé toutes les conséquences, d'être candidat 
à la Députation le 5 Mars 1967. Elle est dans l’ordre des choses et de l'engagement pris par 
Monsieur HOUCKE, Député sortant, de par sa propre décision, qui m assure de son appui total. 


Vous savez bien quil ne s agil pas, en ce qui nous concerne, d'ambition personnelle 
mais d'un dévoûment à une Grande Cause, celle de la France, pour laquelle nous avons tou- 


jours combattu et à une Région qui connait des problèmes (ceux de nos agriculteurs, de nos 


ouvriers, de nos entreprises, de nos jeunes et anciens, de nos villes et villages, de nos écoles, 
de nos logements, de nos équipements, de l'emploi) et à laquelle nous sommes profondément 
attachés. 


À aucun prix, je ne voudrais être considéré comme le candidat de telle ou telle caté- 
corie sociale ou professionnelle, mais comme celui de toutes et de tous. Je prends l'engagement 
d'être vous-mêmes auprès du Gouvernement et le Gouvernement auprès de vous-mêmes, 
tâche difficile mais exaltante à laquelle je suis prêt. 


Je vous en conjure, mes Amis, ne volez pas, le 5 Mars 1967, sur un mécontentement 
personnel, si justifié quil paraisse. Certes, il y a encore beaucoup à faire. Mais qui pourra le 
faire sinon un Gouvernement stable, doté (de finances saines, respecté par toutes les Nations 
et les respectant, indépendant, assurant la Paix dans un monde difficile, appuyé sur une majo- 
rité large et cohérente, sur vous-mémes qui décidez désormais ? 


Car telle est la V”"* République que vous jJugerez simplement sur l'œuvre immense 
accomplie en 8 années seulement. 


Croyez-vous que les formations de l'Opposition, disparates, sans accord réel possible, 
puissent, malgré leurs critiques et leurs vaines promesses, assurer la conduite des affaires du 
Pays el continuer la drande œuvre entreprise ? 


Voilà le choix dont vous déciderez le 5 Mars: la 5°" République dont je suis le seul 
candidat, Où les candidatures de diversion et d'opposition, quelle que soit leur étiquette. 


C'est simple. Et à vous, Gens de Flandre dont je suis, vous qui êtes travailleurs, 
courageux, tenaces, pleins de bon sens, fidèles à ceux qui le sont envers vous-mêmes, à 
vous je fais confiance, comme je fais confiance à la V"° République, ses Institutions, son 
Président Charles DE GAULLE, à la FRANCE et à son Destin. 


Votez stabilité Votez majorité 








Votez Maurice CORNETTE 


mo. FATOOM . Bérgues VU, LE CANDIDAT 


